
V
oici un an, Images de Franche-Comté 
apparaissait sous un jour nouveau suite à une 
opération de « toilettage » qui, semble-t-il, a 
été appréciée par nos lecteurs. Aujourd’hui, 

après avoir poursuivi cet effort de modernisation, 
nous sommes fiers d’annoncer la mise en ligne 
de notre revue. Plus de 200 articles peuvent être 
consultés et téléchargés sur le site ad hoc. Un 
système de sélection automatique permet de lister 
tous les articles disponibles répondant à des critères 
tels « mot-clef », « auteur » ou « numéro ». Nous 
espérons que cette nouvelle ressource satisfera 
toutes celles et ceux conquis par les modes actuels 
de communication.
Pour vous connecter au site internet d’Images de 
Franche-Comté tapez l’adresse suivante :  
http://thema.univ-fcomte.fr/ifc

Le premier article de ce numéro porte sur la 
viticulture dans la vallée de la Loue. Malgré 1 000 
ans de présence, la vigne était fragile en raison 
de conditions physiques contraignantes. De fait, 
elle disparaîtra en quelques décennies suite à la 
conjonction de plusieurs crises défavorables. À l’aube 
des années 1950, il n’en reste que le souvenir qui, 
cependant, servira de tremplin à sa renaissance.

Nous poursuivons par l’évocation des espaces 
frontaliers de l’Arc jurassien qui présentent de 
nouvelles conditions pour l’emploi en raison des 
tout nouveaux accords sur la libre circulation 
des personnes. Les conséquences en sont une 
recomposition des bassins d’emploi générant des 
tensions au sein des collectivités territoriales. Le 
marché du travail est modifié avec une mobilité 
accrue des frontaliers.

Le karaté est surtout implanté dans les villes 
importantes, pour l’essentiel dans les chefs-lieux 
départementaux et le Pays de Montbéliard. Bien que 
les vastes secteurs ruraux soient vides de clubs, la 
marge de progression de ce sport de combat reste 
faible. Toutefois, de petits centres pourraient profiter 
de l’engouement dont il bénéficie pour ouvrir des 
clubs.

Deux articles concernent la mobilité. Le programme 
Erasmus a été mis en place en 1987 pour favoriser 
la mobilité des étudiants au sein de la communauté 
européenne. Tous les ans, environ 150 étudiants 
francs-comtois bénéficient de cette occasion pour 
passer un an dans un autre pays ; un nombre analogue 
d’étudiants étrangers viennent en Franche-Comté. Le 
second éclairage concerne le parcours professionnel 
et géographique des jeunes sortis du système éducatif 
franc-comtois. Riche d’enseignements, les choix de 
localisation pour le travail traduisent la vitalité de la 
Franche-Comté, attractive en certains domaines, et 
ses faiblesses en d’autres.

Enfin, une note d’histoire nous emmène au 
XVIIIe. Le siècle des Lumières apparaît bien comme 
l’âge d’or des « chapitres nobles », institution de 
l’Ancienne France fort répandue en Franche-Comté. 
La Révolution française les fit disparaître, mais 
beaucoup survivent dans le paysage comtois par leurs 
monuments ou à travers des vestiges importants ¢
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